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1 NdT : arrière-petit-fils de son homonyme le Rabbin Yehoshe'le 
Kutner et fils du Rabbin Yitzhak Yehuda Trunk. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

ISRAEL YEHOSHUA TRUNK1 
 

Pseudonyme – Y. Y. Trank. Né à Kutno le 22 

Novembre 1901. Critique littéraire, enseignant et 

psychologue ; fils du rabbin de Kutno. 

Il a étudié au cheder, Beit HaMidrash [école 

religieuse] et est diplômé du séminaire pour les professeurs 

de religion juive de Varsovie. Au cours des années 1925-

1929, il fut professeur d'hébreu et de Bible au lycée Am 

HaSefer de Kutno ainsi qu'au lycée privé pour filles de Mme 

Iberal. Durant les années 1932-1939, il fut professeur de 

Bible et d'hébreu au lycée Yitzhak Kacnelson à Łódź. Il était 

membre de l'association littéraire de Łódź, recevait un 

salaire pour donner des conférences au "Club des 

intellectuels Juifs" sur des sujets psychologiques et 

d'éducation. 

Il a commencé à écrire pour le périodique littéraire 

yiddish "Globus" avec sa thèse "Une étude psychologique 

du livre de Shalom Asz La Mère" qui a été incluse parmi les 

travaux de critique littéraire dans la revue "Literary Papers", 

et "School Ways" publiés à Varsovie. Il a été rédacteur en 

chef de la section scientifique du journal "Ot" (Łódź-

Warsaw) et il a également écrit pour le journal de Łódź 

"Neuer Volksblatt", et dans d'autres magazines. 

L'une de ses plus grandes œuvres écrites portait sur la 

méthode psychologique de Sigmund Freud. Elle a été 

imprimée en partie dans les "Literary Papers" du 29 Mai, 

1936, lorsqu'elle a été publiée par le même imprimeur dans 

le livre "Alfred Adler, l'homme et son enseignement" 

Varsovie 1938, 194 p. 

Au début de la guerre, il s'est enfuit à Białystok et en 

juin 1940, il a enseigné à l'école secondaire juive de Gródek, 

près de Białystok. Suite à l'ordre obligatoire [de prendre la 

citoyenneté soviétique et de recevoir un passeport 

soviétique] qui a été édicté par le régime soviétique 

d'occupation, avec des milliers de réfugiés, il a été arrêté à 

Białystok et avec son frère, envoyé dans la région de Komi 

en Union soviétique, au nord-est. Là, il a travaillé dans les 

forêts, souffrant de détresse et de famine. En septembre 

1941, lors de l'amnistie des citoyens polonais, il arrive à 

Syktyvkar, la capitale de la région, et est condamné aux 
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travaux forcés. Par erreur, il a été envoyé dans un camp de 

punition où il est tombé malade. Il a été renvoyé à Syktyvkar 

et à l'âge de 42 ans est mort de faim le 29 avril 1943. 

Sa femme Sara (née Goldsztajn), originaire de Zgierz, 

et leur jeune fils Rafael (7 ou 8 ans) sont morts dans le ghetto 

maudit de Poddębice le 14 Avril 1942. 

 

Chaim Leib FUKS 


